
LA RÉPUBLIQUE DU CENTRE LUNDI 27 MARS 2023 5

Loiret Actualités

Rep

Si l’ensemble des EPCI
compte 40 % de femmes,
e l l es ne sont p lus que
22 % dans l’exécutif. Sur
l e s s e i z e ECP I , douze
comptent moins de 30 %
de femmes et trois moins
de 10 %, le dernier de la
classe n’en comptant…
aucune !

Le Pithiverais dernier
Elles Aussi s’est également

penchée sur le type de pos-
te confié, souvent frappé du
sceau des stéréotypes qui
veulent que l’on confie plus
volontiers aux femmes les
secteurs du social ou de
l’enfance que ceux de l’éco-
nomie ou des équipements.

Croisant ces multiples
critères, Elles Aussi a dé-
voilé son palmarès, jeudi
soir, lors d’une table ronde
tenue dans l’enceinte du
Département. Les cinq
premières places revien-
nent aux EPCI Pithiverais-
Gâtinais, Quatre Vallées,
Beauce Loirétaine, Portes
de Sologne et Terres du
Val de Loire, Orléans Mé-
tropole se situant au sep-
tième rang. En queue de
peloton, les EPCI Plaine
du Nord Loiret, Commu-
nes Giennoises, La Forêt,
Cléry-Betz-Ouanne… Ainsi
que, bon dernier, Pithive-
rais ! n

TABLE RONDE. Danièle Bouchoule, coprésidente du réseau Elles
Aussi, a présenté le mode d’établissement du palmarès.

La loi du 17 mai 2013 impo-
se la parité dans les con-
seils départementaux et ré-
gionaux ainsi que dans les
conseils municipaux des
communes de plus 1.000
habitants. Mais elle demeu-
re, en revanche, muette sur
la composition des conseils
communautaires.
Les intercommunalités

constituent ainsi pour Da-
nièle Bouchoule, co-prési-
dente du réseau national
Elles Aussi, des « zones
blanches » de la parité.
Fondée en 1992 avec

pour objectif de promou-
voir la parité dans toutes
les instances élues, l’asso-
ciation les a passées au
crible. Avec, au niveau na-
tional, un premier cons-
tat : neuf Établissements
publics de coopération in-
tercommunale (EPCI) sur
dix sont présidés par des
hommes. 74 % des vice-
présidences sont masculi-
nes.
Déclinant ses investiga-

tions au niveau local, Elles
aussi s’est penchée sur les
six départements de la Ré-
gion. Concernant le Loiret
et ses seize ECPI, deux
seulement sont présidés
par des femmes : Delmira
Dauvilliers à Pithiverais-
Gâtinais et Pauline Martin
à Terres du Val de Loire.

INTERCOMMUNALITÉS n Le prix Marianne de la parité

Pour le pire et lemeilleur…
SORTIE La Foirexpo au rythme américain

COUNTRY. C’est une Foirexpo animée qu’ont découverte les visiteurs, hier, à CO’Met. Ani-
mée par les 230 stands de rénovation de maison, ameublement, décorations, vêtements,
voitures et camping-cars… Animée par les milliers de flâneurs qui ont afflué vers le site.
Animée, également, par l’activité danse assurée par Country club route 45. « Nous avons
été sollicités parce qu’on nous implique souvent sur les événements américains », expli-
que le président Franck Boucheraud. Or, la Foirexpo s’accompagne cette année d’une ri-
che et ludique exposition sur la Route 66, qui traverse l’Amérique d’est en ouest.
« Un pas sur le côté, croisé derrière, côté, croisé devant, chasse… Est-ce que je vous ai
perdus ? », instruisait Christelle, lors d’initiations intercalées de démonstrations. La disci-
pline attire un public rajeuni par des musiques plus pop, moins traditionnelles… Le club
sera de retour à la Foirexpo, ce samedi, de 14 à 17 heures. PHOTO CHRISTELLE GAUJARD

J’y vais. Foirexpo jusqu’au dimanche 2 avril à CO’Met, rue du Président-Robert-Schuman
à Orléans. Ouverte de 10 heures à 19 h 30 jusqu’à jeudi ; de 10 à 22 heures vendredi ;
de 10 heures à 19 h 30 samedi ; et de 10 à 19 heures dimanche. Restaurants et bars
ouverts jusqu’à minuit. Entrée gratuite. Accès : Ligne A du tram, lignes de bus n° 22
et 59. 200 arceaux pour vélos. Parking gratuit (liaison piétonne de 400 mètres).

ASSOCIATION n La Fédération de pêche du Loiret a tenu son assemblée générale à Saint-Pryvé-Saint-Mesmin

Une pêche axée vers le tourisme

Caroline Bozec
caroline.bozec@centrefrance.com

L a Fédération de pêche
du Loiret s’est réunie
en assemblée générale,

samedi. L’occasion, pour
c e t t e a s s o c i a t i o n d e
15.000 membres, de faire
le point sur ses membres
et projets.
« Nos effectifs sont sta-

bles, après la hausse du-
rant le Covid. Les gens
sont revenus vers la nature
et la pêche », se satisfait le
président, Dominique Tin-
seau. En 2019, cet effectif
é t a i t p l u s p ro che de s
14.000.

Le tourisme
de la pêche
« Ce qui est intéressant

cette année, c’est la hausse
importante (plus de 25 %)
des moins de 18 ans. Est-
ce qu’ils ont juste pris leur
carte de pêche plus tôt
que d’habitude ? Est-ce un
nouveau public ? Est-ce dû
à la météo clémente du-
rant la fermeture des car-
nassiers ? Difficile à dire.
Mais c’est positif, car les

jeunes forment la relève »,
note-t-il.
La fédération a plusieurs

chantiers en projet (d’un
b u d g e t d e 6 0 . 0 0 0 à
70 .000 euros chacun) .
« Nous axons énormément
d’actions sur le tourisme
de la pêche, avec l’aména-
gement de berges stables,
l’installation de tables et
chaises de pique-nique…
C’est fait par les pêcheurs,
pour les pêcheurs, avec

l’argent des pêcheurs, mais
c’est ouvert à tous. »
Un premier aménage-

ment est prévu à Cepoy au
printemps, avant Briare,
p u i s l ’é t a n g d u Pe t i t
Chaloy, dans le Gâtinais…
Pourquoi cet accent sur le
tourisme ? « Il y a 1,5 mil-
lion de pêcheurs en Fran-
ce, et 35 % choisissent leur
lieu de vacances en fonc-
tion de la pêche. Ça ne
peut que profiter au terri-

toire. » Cepoy et Châtillon-
sur-Loire sont d’ailleurs la-
bellisés « Station pêche »,
ce qui contr ibuerait au
remplissage des héberge-
ments.
Une mare pédagogique

sera aménagée route de
Germigny, à Saint-Martin-
d’Abbat, où les scolaires
pourront étudier la faune
et la flore, la reproduction
des poissons…

La fédération travaille
aussi sur les cours d’eau,
comme la Cheuille, à Bon-
ny -su r- L o i re : « Nous
avons presque fini de réa-
ménager la rivière telle
qu’elle était à l’origine : si-
nueuse et donc moins sta-
gnante ; moins large et
donc plus haute. Ça per-
met aux poissons de re-
monter la rivière, et on y
retrouvera des espèces dis-
parues. » Un chantier à
500.000 euros financé par
l’Agence de l’eau.

« Les espèces
vont changer»
Les pêcheurs ont aussi

assuré le dépoissonnage
du po r t de Mon t a r g i s
avant sa mise à sec pour
travaux. Même opération
dans le bief du canal de
Briare, pour la réfection
d’une écluse. « Nous avons
dép lacé 2 ,5 tonnes de
poissons à chaque fois. »
Quid de l’avenir ? Le Loi-

ret a été « moins affecté
par la sécheresse en 2022,
avec peu de cours d’eau à
sec. Par contre, les pê-
cheurs se sont plaints des
herbiers qui se dévelop-
paient dans l’eau stagnan-
te ».
Dominique Tinseau n’an-

ticipe pas la disparition
des poissons, « tant qu’il y

a de l’eau. Mais avec une
eau plus chaude, les espè-
ces vont changer. Je m’at-
tends à ce que la truite
disparaisse ». Face à la
hausse du nombre de bas-
sins artificiels « dont ont
besoin les agriculteurs », il
regrette que l’État ne se
soit pas donné les moyens
de maintenir « les bassins
naturels, propices à la bio-
diversité ». n

n ADHÉSION

La carte de pêche dé-
partementale (autorisa-
t ion de quat re l ignes
dans tout le Loiret, de
janvier à décembre) coû-
te 80 euros.
La carte nationale (toute
la France sauf quelques
dépa r temen t s ) e s t à
100 euros.
La carte jeunes (12 à
18 ans dans tou te l a
France) est à 22 euros ;
l a ca r te découver te
( m o i n s d e 1 2 a n s ) à
7 euros.
Existent aussi des cartes
à la journée (non prises
e n c om p t e d a n s l e s
15 . 000 adhé ren t s ) à
1 2 e u r o s : 6 . 0 0 0 à
7.000 sont vendues cha-
que année.

En réaménageant des bords
de rivière ou d’étang, ou en-
core des cours d’eau, la Fé-
dération de pêche essaie
d’accroître l’attractivité du
territoire

LOISIRS. 15.000 pêcheurs, et de plus en plus de jeunes, dans le Loiret. PHOTO D’ILLUSTRATION


